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STARMANA
Le 16 septembre pro- Ces paroles mues par 

chain, aura lieu la l’espérance du succès 
grande première du total sont celles de Luc 
spectacle de Starmanla, Plamondon et Percival 
édition québécoise. Met- Bloomfield, deux hom- 
tant en vedette 16 corné- mes qui méritent un cer- 
dlens et chanteurs dont tain respect vu leur ap- 
certains sont très con- port considérable à la 
nus, d’autres pas du bonne santé du showbiz 
tout, Starmanla devrait québécois, un showbiz 
semble-t-il produire l’ef- parfois tellement en- 
fet d'une bombe. nuyant. Des paroles

■ Loute* FofMttor. un* dM tète* d’afflch* d« Starmanla.

TOUTE LA JEUNESSE

POURQUOI PAS VOUS?

QUÉBÉCOISE LIT
I

I

EN VENTE PARTOUT B

qu’aiment aussi répéter 
les quelques 25 person­
nes travaillant au show, 
et que nous avons ren­
contré la semaine der­
nière.

LE DROIT 
D’ESPÉRER

En fait, des représen­
tations auront déjà été 
données, dès le 9 sep­
tembre, dont les billets 
pouvaient être achetés à 
des prix fort élevés. Le 
but n’est que de ren­
flouer — ou de partir — 
la caisse de théâtre de la 
Comédie Nationale, un 
organisme sans but lu­
cratif.

S'il est permis d'espé­
rer que l’effet sera celui 
d’une bombe, il est aussi 
permis de croire que les 
organisateurs du show 
ont carrément pris une 
chance en recréant en 
terre québécoise un 
spectacle déjà vu à Pa­
ris, dont on dit qu’il n’é­
tait pas exportable, étant 
donné l’importance du 
show. Les Plamondon, 
Bloomfield et Reichen-

bach pour ne nommer 
que ceux-là, doivent cer­
tainement savoir où ‘aller 
exactement avec Star- 
mania. Et c’est ce que 
nous a expliqué Luc Pla­
mondon que nous avons 
rencontré à la Brasserie 
Mère Clavet, en môme 
temps qu’une vingtaine 
d’artistes.

"À Paris, non seule­
ment avons-nous connu 
quelques problèmes 
avec les critiques, mais 
ça n’allait pas toujours 
en toute beauté à l’inté­
rieur même du show. 
C’était à savoir qui était 
plus populaire que l’au­
tre. On se tiraillait pour 
savoir qui était la Star et 
qui ne l’était pas” dlt-ll.

C’est pour éliminer ce 
problème qu’en recréant 
Starmanla au Québec, à 
la façon du Québec, Luc 
Plamondon ne voulait 
pas de Star. Et pourtant, 
il y a France Castel, 
Louise Forestier, et d’au­
tres. ‘‘Oui, mais comme 
tu peux le voir ce midi, 
France et Louise sont

SANS

des artistes absolument 
remarquables. Il n’y a 
pas de crise de vedettes 
maintenant. France et 
Louise se mêlent à tout 
le monde et font la fête 
avec tout le monde. 
C’est en plein ce qu’il 
faut. Tous et toutes sont 
sur un même pied d'éga­
lité" dlt-ll.

En effet, et II fallait é- 
tre là pour les voir, les 
quelques 25 artisans du

show fêtaient véritable­
ment quelque chose ce 
midi-là. France Castel en 
tête, d’autres par mo­
ment, les blagues fu­
saient. Éclats de rire, ca­
maraderie, solidarité, 
voilà ce que l’on pouvait 
ressentir pendant toute 
la durée du dîner.

Ce qu’ils fêtaient tous 
également, c’était peut- 
être la fin des répétitions 
à Radio-Canada, qui au-
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L'ambianc* daa répétitions... un fouillis mais du talont partout... partout.



ront duré deux mois, personnes^ répondant faire quelque chose de 
Deux longs mois où les aux critères qui, bon (ça se produit si ra- 
comédiens, chanteurs et avouons-ie, étaient as- rement) que des centai- 
danseurs de Starmania sez sévères. La corné- nés et des centaines de 
ont répété parfois plus dienne ou le comédien comédiens rêvent de se 
de douze heures par devait répondre à la per- “booker”, 
jour. Fatigués, heureux fection, ou presque, aux Starmania débutera 
et surtout très confiants, critères physiques, psy- donc officiellement le 16 
ils devaient débuter le chologiques et artisti- septembre, sur la scène 
lendemain même de no- ques pour faire partie du du Théâtre de la Comé- 
tre rencontre, les répéti- spectacle. Et nous som- die Nationale. Il y sera 
tiens sur la scène du mes absolument très pendant sept semaines, 
Théâtre de la Comédie heureux des artistes qui où l’on en profitera pour 
Nationale. Et voilà que le figurent sous Starmania" vérifier le pouls du pu- 
jour approche... disait pour sa part Perci- blic. En adrnettant le
UN SHOW val Bloomfield. succès du spectacle —
D’ACTUALITÉ Des auditions qui ont un succès déjà prévu

Starmania, le spec- aussi apporté le fou rire sera-t-il montré au reste

STARS! Robert Leroux semble malicieux... aux côtés de cette Jeune comédienne qui promet beaucoup... 
Starmania part en grand...

ht

-,

tacle de Tannée? A n’en 
point douter. Et pour 
qu’il soit couronné de 
telle façon, Il aura fallu 
pour ce show de grande 
actualité — violence, 
sexe, frustration, amour, 
égocentrisme, tout ça en 
chansons — non seule­
ment plusieurs semaines 
de répétitions, mais 
aussi deux mois d’audi­
tions.

"Il nous fallait des

parfois aux organisa­
teurs. Des gens venus dé 
tous les coins du Qué­
bec, qui rêvaient de 
monter sur la scène avec 
les autres, mais qui n’a­
vaient malheureusement 
pas les talents requis, 
selon Luc Plamondon. 
Des gens connus même, 
mais qui n'ont pas fait 
l’affaire! C’est qu’il faut 
s’attendre, lorsque des 
Québécois tentent de

du Québec?
Selon Olivier Reichen- 

bach, metteur en scène, 
et Ceil, chorégraphe, il 
est peu probable que 
Starmania fasse le grand 
tour du Québec. Tout 
simplement parte que le 
Show est difficilement 
transportable. On parle 
cependant d’Ottawa... et 
même de la France! 
Voilà qu’on prend en­
core des chances. "Mais

non, nous dit Luc Pla­
mondon, à Paris, lors du 
show de la première édi­
tion de Starmania, ce 
sont surtout les Québé­
cois^ qui ont remporté du 
succès. Il faut donc s’at­
tendre à ce que les sal­
les soient à nouveau 
bondées de gens lors­
qu’ils sauront que ce 
nouveau Starmania est 
entièrement made In 
Québec".

Diane Dufresne pré­
sente ou pas, le nouveau 
Starmania n’en fera pas 
moins 84 spectacles, à 
raison de deux par jour. 
Et Diane Dufresne ou 
pas, Starmania sera un 
véritable succès, con­
trairement à ce qu’ont 
pensé plusieurs person­
nes en apprenant que 
notre ambassadrice 
québécoise en France 
ne serait pas de la distri­
bution.

Ces paroles viennent 
encore de la bouche des 
comédiens et comédien­
nes de Starmania II. El­
les démontrent encore 
une fois le très grand op­

timiste et la même lon­
gueur d’ondes qui ré­
gnent dans les rangs de 
la cinquantaine de per­
sonnes qui ont contribué 
à monter le show.

Voilà. L’opéra-rock 
Starmania est sur sa lan­
cée. Et au Québec avant 
l’extérieur. Pas de star, 
pas de chicane, (sauf 
que dans la distribution, 
on ne retrouve soudai­
nement plus le nom de 
Michel Smith), beau­
coup d’amour pour le 
showbusiness. Il était 
temps qu’on se décide!

par André Gignac 
Photos: Michel Gagné

Franc* Castal prêta aon Immanaa talent à cette comédie muelcale typiquement québécoise.
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